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La société Neary Consulting, spécialisée dans l'étude des relations au sein des communautés des logiciels libres, a publié le rapport GNOME Census détaillant qui fait quoi pour le développement de cet environnement de bureau. Autrement dit, ce rapport analyse comment les développeurs participent au projet et comment ce dernier fonctionne en général.





Les personnes de Neary Consulting ont cherché à répondre aux questions suivantes : « Quelle est la taille de la communauté GNOME ? », « Combien de personnes y participant sont salariées ? », « Qui crée toutes ces applications et pourquoi ? ». Le rapport est disponible en libre consultation sur le site web de l'agence et est sous licence CC-by-SA 3.0.





On peut y lire un bref historique du projet GNOME clarifiant par ailleurs comment les spécifications sont définies. Ainsi, la GNOME Foundation a été créée en 2001 pour s'occuper de l'infrastructure et de la gestion administrative du projet, donc de tout ce qui concerne les interactions avec divers partenaires et la recherche de financements. La GNOME Foundation est élue par les membres du projet et toute personne active peut faire partie de son Conseil d'Administration ; depuis 2008, Stormy Peters en est la présidente. Cela étant, ce sont les développeurs et mainteneurs qui définissent le cahier des charges technique. Enfin, au sein de cette fondation, il existe un organe appelé advisory board (une commission consultative, on dirait en français) où siègent des représentants d'organisations et entreprises en lien avec le projet ; parmi les participants actuels, on trouve des membres de la FSF, Debian, Canonical, etc.
Qu'est-ce qui a été considéré comme GNOME dans l'étude ?


Cette analyse prend en compte la version officielle 2.30 de GNOME et inclut donc tous les modules (Bureau, Administration, Outils de développement, etc.) ainsi que ce qui a été listé en tant que dépendances externes de GNOME dans la mesure où celles-ci ont originellement été développées dans le but de servir l'environnement de bureau.





Outils utilisés pour l'analyse des données


Ceux-là ont été CVSAnalY et gitdm ; le premier permet une classification des commits dans trois catégories : code, traductions et documentation. De son côté, gitdm travaille directement sur les logs de Git et permet l'accès direct aux adresses mails des contributeurs. Ce dernier point a suscité plusieurs problèmes, notamment liés aux actifs ayant plusieurs adresses. De plus, il a été remarqué que beaucoup de développeurs GNOME sont salariés de diverses entreprises en lien avec le Logiciel Libre en général, mais considèrent leur activité pour GNOME comme du bénévolat.





Pour pallier ce problème, il a été demandé aux développeurs et mainteneurs de s'identifier dans l'une des trois catégories suivantes : bénévoles, indépendants (free lance), employés travaillant sur GNOME.





Évolution de l'activité


En bref, les pics observés se situent en mars et septembre, autrement dit, aux sorties bi-annuelles de chaque version de GNOME. Des pics peuvent également être constatés en juillet/août, ce qui correspond à l'enthousiasme provoqué par la tenue de GUADEC (la conférence annuelle du projet).





Les membres les plus actifs


Les 40 développeurs les plus actifs ont réalisés presque 150 000 commits, soit 31 % de l'ensemble des commits. De plus, le top 165 (soit 5% des contributeurs les plus prolifiques) contribuent à 65 % du projet à eux seuls, sur les 13 ans d'existence de GNOME.





Les auteurs remarquent que les bénévoles sont nombreux parmi les contributeurs les plus prolifiques. Ainsi, il a été intéressant d'établir plus précisément la proportion de contributeurs rémunérés par rapport  aux bénévoles. Le résultat montre que 70 % des personnes interrogés se définissent en tant que bénévoles, et encore 20 % annoncent contribuer en tant que salariés ET en tant que bénévoles.





Enfin, même si 70 % des contributeurs sont des bénévoles, la majeure partie des commits a été réalisée par des salariés. Si l'on regarde quelles sont les entreprises impliquées, il apparaît que Red Hat est le plus gros contributeur (16,3 % des commits totaux) suivi par Novell (10,3 %). Par ailleurs, les auteurs soulignent que 11 des 20 membres les plus actifs de la communauté GNOME sont ou ont été employés chez Red Hat.





En conclusion, les auteurs préviennent que des imprécisions sont possibles et qu'ils souhaitent continuer à peaufiner leur étude en incluant les modules de GNOME Mobile et prendre en compte les modules qui feront partie de GNOME 3.0.
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